
HANDICAP

SUR LE TERRAIN
AU PLUS PRÈS DES 
BESOINS DES ENFANTS

Coordonnatrice périscolaire du 
groupe scolaire Simone-Veil, 
Clémence Barthélémy possède une 
connaissance du handicap qu’elle a 
à cœur de transmettre.

Educatrice spécialisée de formation, 
Clémence Barthélémy a notamment 
travaillé en IME* avec des enfants en 
situation de handicap. Aujourd’hui, 
elle est coordonnatrice périscolaire 
du groupe scolaire Simone-Veil 
et met son bagage théorique et 
professionnel au service de l’accueil 
de tous les enfants. La jeune femme 
a participé à la création d’un guide 
d’entretien, que les 25 coordonnateurs 
ont à leur disposition au moment 

de recevoir les parents avant le 
début des temps périscolaires. 
« C’est un outil qui passe en revue 
les questions importantes permettant 
de connaître l’enfant : ses goûts, ses 
capacités à effectuer les gestes de la 
vie quotidienne, son comportement, 
etc. »  Autre volet, une formation 
de 12 heures mise en place pour 
les équipes du périscolaire, avec 
l’aide de l’association la Souris verte. 
L’objectif : « Transmettre des clés et 
des méthodes, donner des repères 
pour que les animateurs puissent 
accompagner au mieux ces enfants 
et qu’ils aient toute leur place ».

OPÉRATION TRANSMISSION

Clémence Barthélémy

Eva Mazzola est enseignante en 
Ulis (Unité localisée pour l’inclusion 
scolaire) à l’école de la Nigritelle 
noire. Un métier qu’elle a choisi pour 
le travail avec les enfants et les liens 
avec les adultes qui les entourent.

« Ma classe est une sorte de sas 
où les élèves peuvent suivre les 
programmes de l’Education nationale 
de façon adaptée, en dehors de la 
classe ordinaire dans laquelle ils sont 
scolarisés », résume Eva Mazzola, 
enseignante depuis 4 ans en Ulis 
(Unité localisée pour l’inclusion 
scolaire) à l’école de la Nigritelle 
noire, au Tonkin. Du mobilier neuf, 
choisi par ses soins et fourni par la 
Ville, équipe la salle, répondant aux 
besoins spécifiques de ses 8 élèves 
autistes : un coin « cocoon » pour se 
replier en cas de crise, deux boxes 
pour pouvoir travailler isolé des 
autres, des tabourets pour rester 
assis tout en bougeant…  « Je suis 
arrivée pour un remplacement et j’ai 
choisi de continuer. Ici, on travaille 

de manière individualisée, au plus 
près des besoins des enfants. Ils 
ont entre 6 et 10 ans et peuvent 
rester en Ulis pendant 5 ans, ce qui 
permet de suivre leur évolution et 
leurs progrès »,  souligne la jeune 
femme, qui apprécie également 
la collaboration «avec les parents, 
les AVS* qui accompagnent les 
enfants, les autres enseignants, les 
professionnels extérieurs … », et les 
autres élèves de l’école. L’an dernier, 
Eva Mazzola a co-animé, avec un 
animateur du temps périscolaire, 
des ateliers ludiques destinés à les 
sensibiliser aux troubles autistiques. 
« Les enfants sont à fond ! Ils ont 
vraiment envie de les aider, de les 
comprendre. Ils sont soucieux de 
réagir correctement face à eux, 
sans les bousculer ni crier… » Le 
programme reprendra en janvier, 
à raison d’une fois par semaine 
pendant 10 séances du temps 
périscolaire.

Eva Mazzola

*Institut médico-éducatif

*Assistants de vie scolaire


